
L'ASSOCIATION

Nous avons besoin de BoNs agents. restiers Indépendants, l'Ordre de la1 es concitoyens. De plus, et c'est à'--
S'adresser à 2M. Masson. au No 96, Chambre de Fer, l'Ordre de Tontine, bon droit, il voit accroltresocrd
rue St-Joseph, St-Roch. les Chevaliers Machiabé"s-. l'Ordre de esoiflecdans le mnonde CIO

la ('haine d'Or, le Royal Conclave allaires.
[n joli eta.blisini, lit dus Chevaliers et des Dames, l'Ordre UN' N-N-mVEîZ,1AîRE- Le 4 mnarsdes Forestiers Catholiques. cdernier, la Uited 8tates LÏfe Iiisu- s

BONNldtileue laFFAIeS.- Mtelralice Com a aCélébré avec éclatA. orucmnrcani ailerVEuiAbi elNw- k, trois soni quaranitièie annivrsaie. PouramîèJ atlesqi eto-arandos coînipagimnes d'assurance tie cominéînlorer cettecrosacl
vaet uNo 3 u deValise, te.circnstace,,a.,

vaiut-auru (l llýZ ve.ontlfontsigeprincipal ià New- c*omIpagn'ie a*luléue dto
clanslu nuves 'lgntbocYo' mais fn des affaires par t 1t péciale dlu bulletin qui lui sert «sanm-ý,onl. vcok in 1 :' t.Icli et le monde. L'anl dernier, elles'ont ie réclame. O)I y lit l'histoim'e des
(jrat.mn d cnte reçu (les applications pour' $4 7- débuts cie la comlpagniie eýtcie sesCepseuýsté000,000 ! r,1* 1,lsse

e t ilétaibli.,ss-c iiieiu-nimeeVa être CE (QU'IIL iFAuT.-Le grandi bes' i cè e; clomtla !ýâcfpge jou rgi
de's mieux IamiénallLés. les rranisdasrceeveiltn'tputy

M. Morencv ibit une ~~~spécialité de et( mag 1 a. r'?ed ~~ i i n uet' beiusqe rcM. «orecv 'aituneestd'avoir des agents cie premlière une admninistr'ation très éclair'ée'. scla confection 'habits pour messieurs . classe, c'est-à-direc des agenits qui UNTîvÂL)Uî.C 'est pas1,
Le vêtouements sontfitssu esr réussissent. Il n'y a pas cle cari'. e umi oisil que l'agent cd'assurance ; au $

et~~~~~~~~~~~~~~ la cop s aate lslcaieqelarèedaetcontraire, c'est l'un des plus hardisNous attirons tout particu-lière- cd'assuranc'e, pour- l'homme dc- cSur1 et (ics plus tenlaces, figruramtsclnsl
ment l'attenltiolî sur les habits cie et d'énergie qui sait lie pas faiblirioneMu raai, t sdengage î
zoirét,, dont la confection delunmce devant les obstacles, pouir l'hommile danis l'Lille dles plus115 no)les etndes p
autant (le tact cque d'habileté. O011 eî g: o t de caractère, capable'pu tlseterie.Lsrsl
trouvera sous ce rapport comiplet cld'eff'orts conduits avec méthode C tats cie soni travail Peuvent être coin- catisfaction chez 'M. Moei clan persévérance! -Mais il faut bieni avouer parés avec les résultats de n'importeonuine nsoin atiuie as ique certineLés compllagnIies lie quel travail professionniel, et en défi-»le mêème établissemeont aux vête- savent pas toujours estimer à ]cleumiiP

m nsdes eiif-iits qui se préparent juste valeur lesrtes renldus par .. t eis paraltrot toujours supe-
ommlapeinà l' ounordneMi. Mo-s oiiiieiî de cette reîmpel,*î)its.e n e ffet, mieulx que l'avocat, l'a-Com 'riarM . INo ovn e éat al ru d'assurance pr-otèg'e les intiérê.tsdreneOv continue à détenir cmn niagasi cîdépourv'\-mîs L s,-ns pWatidît-ic s af-deîvueetsu' ncpilax

un choix des plus variés tic tweedls litires. recjuièreît (des 'las trop 1mjde lii 5euencoasvre louîcîiit-a aux re
t c.'semo's. (eilse t'uat touils p'omîipîs et découra-g'ent, par' leurs ancieNles g'araîtncoes douîtnilsauxnt b

linr (es articles à l'affûit cle la imode nldotuaxleîcs e ~iî si i s sioarn tistoutilpacntque
cIe a mî'îî'aîmé. flOs' tc P' :jIL EAITPol-Li1lexercer',il n'a pas besoin d'ex-

nosto il era 1 uekue 1,'rno AS011E. l'ou rP ploîter le champ de la chicane jucli-il tiendra un assortinent comuplet u ( porte que W. 1-1. Cresson, le caissier ireatn I oule a e<ravates. cOlleît.eîe. eaniisoles. clét-ab'ti' 'uî aqe eC hnmie ine fuillerdoî'és iiri-
cllé.çoms. eC11. hockeni,pavait à diverses comnpagnies mcirlecls dicu,'iéorédeunet q

la clîeîýitèlte trouver'a là tout oe d'alssu-rance cle vie dics prile u 't 1 ietur sssceIdliin
qIL, luime1astdetoutet u'la àiive,,tmontant tde ,O0par ainée, c'est-a h (lu iise contredisent. Non:ilaà ddiroimie i ot e caà< eî' à peu près juste le double de' e0'11't icceu:q'i ol

conditions ruison:Labltýs. Son isallaire qlui n'était qune de $1800. licite'ilfuleilrmeJ orde
Le client est admis à fournir' lui- Si le fait -st vi'am. il lprête matière àailfouclet , et îe e e c prde

même son étoffe, s'il le préfèrt. C'est clu srnesrfsxoses rélionset à enaire àde cions
_lne question libre, et NM. Momenlcyse-
mettra avec autant de plaisir à a ~~îi e'scedcésïf adot onscielîce.
disposition de celui-là cu'à la dispo- Cesi u ti iéàdvms ''rs Sa présenîce seule pm'che 'auxa
sition de tout autre. d fars e get cpuaethojîmiies cuili frécquente la pr'aticque

-- -- -s'imagrine que sol irevenud était hi- quatre verttus carcdinales
mnite "au seul chiffre de son saiaire. i i T ERE1ca'l'2tes

ç out defamêabe, lvl desr S oi'- pérant ne peut prétendre à l'honneurp~egg ~ ~ éfvoabes e oi n hm très haut d'avoir uneý vie assurable.me consentir à payer eîn primes u'as- _-o 1fu
surncedeviedeu fis e mntnt LaFOCE, car ilfat tre fort

Contre le Feu et sur la Vie atac e i exfosl otahét contre les passionîs dégradantes etqu'i eotaom aar contre les sollicitations mesquines
Jtueq, r~ i't p<r1 '~iil< .i',lr,1 son principal emploi. Cela indiquetIc t; i nissamtsd léose

Ho. ~.i~."crn~~.1. .. ~M TI que certaines compagnies exercent >'asr pad'ursde ééie
Pr~ten. rinip~ .~,'t.souvent une trop sévère pressioni sur diont l'on n'ýaura pas une jouissance

Bureau de Québec:-7.5. rue Dalhousie leurs agenits et poussent trop loini le~soîeîe
Fons nveti : S4,.50,00 désir d'augLmenter leur's affaires. Ait- :3 ' De la JUSTICE, car l'assuranceFuonadavseulement:50,00 cumie compagnie n'a le droit dui de vie protège l'avenir des familles

Cette compagnie prend dos risques duipruome e lanstenttioui ci,: conitre les malheurs affreux qui ré-
dastoutes les parties de la ville et qealuproiareeuues o ont i aisi sltenýlt souvent des vicissitudes des

desmanss qsPoiesp une lesdpostairenet auuneaitolup- -- affaires et de lat fortune, elle met la Cdes cam a2nes De P lic s p ur gime r sP'ct ble ne vou rai ~veuve en 3itUiation dle mie pas m ourir o
te roi ms sot éies autauxede voir des primes cqu'elle saurait veni' de faim et d'élever' ses enfants sansdex riesanmnls.de -sources suspectes, ou qu'elle (uOii- lcs mettre à chai ge à la charité pu-s

W--%- M. MACPHERSON, nitrait pour être hors de propor- biuel aaîttqeqeosl
Î5. Rue Dalhousie. Qdbc.ton avec les mnoyenls de l'applican pimn edte are tcr

Daims umi pareil cas, la loi devrait taimies réparations qlui n'auraiemnt pu'1; ~~~assurer les bénéfices des polices aux s 1~ieateet ot u s
créanciers,à ceux dont l'argenta survi, suî'er sa Vie est dans nombre de cas
à leur insu, à payer les prines de l'as- ; un acte de justice

SUR LES ÉPINES :-Une revue bé suré. Car la loi qui déclare inlsai-; 4 O De la PRUDENCE, car pour as-
rieuse des Etats-Unis inous apprend sissables les béiéfices de l'assurance 1surer sa vie, il faut être prudent out
que plusieurs associations coopéra- de vie, et les réserve pour l'usage i le devenir. Il n'a pas unme vie ni des
tives d'assurance, (dites en l-angue exclusif de la famille, mêéme d'un 1 propriétés assurables, l'homme im-
anglaise assessment andfraternal socie- assuré failli, ie peut avoir d'ap pli- pruen
lies), sont on souffranice dains l'état dul cationi légitime que lorsque le inou- Là où monsieur le notaire serait
'Wisconsin. A la dernière session, le tant .de la prime payée était dans impuissant à passer des donations et
parlement de cet état a voté une loi une raisonnable proportioni avec les des testaments productifs de quelqueobligeant toutes ces sociétés à faire revens de l'assuré ; le législateur hslaetd'suac éieu
rapport de leurs affai res, avant le n'a pas dû avoir l'initcntion (de per- contrat quii, moyenîmamît unme prime
premier mars de chaque ainé,'ý au mettre aux compagniies d'assurance annuelle souvent lé-èr'e, assure un
v.oInmissaire des assuramncos de l'état. de vie de se faire cles complices des héritage aux enfants "d'un journalier
Au cas de contravention à cette loi, fraudeurs et des voleur's, et aux hié- 'qui n'avait pour toutes ressources
ces sociétés tombent sous le coup1 ritiers de ceux-ci de profiter des ra- qu'un maigre salaire!
d'interdictioni, et alors toute personmne jpilles de leurs auteurs. 1> Monsieur le médecoin, s'il gruérit,

-elle-ci procurera un appui précieux
la pauvre veuve chargée de tanit

le soucis.c
Par la nature dle sa prolesýjion, et

ouvencit par ses quali tés peCrsonnelle,,
agenit d'assurance est au moins l'é-_

nial del'avocat, du1 notaire et dlu mé-
Lecini. Il devrait toujours être leur
égai, ou1 à peu près, par l'instruction.

IIais nous reviendrons sur ce point.
PitoORtFs.-Noiis lisons dans un e

revue des Etats-Ujnis : -- L'Unioni
Mlutuelle, do Portland, Maine, a
montré, à la fin de l'année 1889, des
cains considérables clans les chiffres
de son bulletin financier. Son actif
s'est accru jusqu'1au montant cie $6,-
158,616, c'est un(, augmnentationi cie
$153,049 sur l'actif cie l'année p)ré-
cédente ; et son surplus net qui fi-
gure maintenant pour $317,128, clé-
passe de .$46,395~ le surplus de l'anl-
née 1888. La, compagnie jouit iain-
tenant d'un revenu annuel de plus
l'un million de piastres. Depuis
son organisation, elle a payé aux
Porteurs clé polices $24,318,451.39,
tandis ciu'actuelleineîît elle a$2,
182,223.4-8 d'assurances en force.L;cs
succès cie l'Union Mý,utuelle du Maine,
dans le passé, surtout ses gains très
satisf iisants cie l'an dernier, lui per-
nettenitcie comnpter sulr de riAhes
résultats pour l'aveirir.

RICHESSE NAiIONALE._-Uîî jour-
iial américain constate que le peuple
des Etats- Unis s'enrichit annuiiil le-
nont co i lle m il/ii oci dollars, et
qu les coimpa gnies d'assurance dle
vie lui paient chaque année plus ciu
iuirau dce cet te soimmre.

COMMENT UIN PEUPLE 'NiHT
-Enl 1l889, seulemnIt auxLtatts-
-. ii, les "omupagnies cacluanéed
vie ont payé aux bénéficiaires de
lelllS polices plustIC CENT MILLIONS!
Commenv(de raison, tout cet argenit
avait été déposé d'abord danîs la
caisse des compag'nies par leurs as-
surés, mnlais si les assurés n'avaient
pas voulu faire ces épargnes, la
plus grande partie de cet argenit au-
r'ait été consumée en dépenses non1
nécessaires, et bien souvent complè-
teenît inut iles.

Unitedi States Lif
ORGANISEE EN 1850

Bureau principal : à NEW-YORK
BILAÂN DE 1889: - Augrm.ntatiomi

ci'aet if, augmentation. de kurplus,
augmentation de polices émises et
d'a'aires faites, alu2meîîtation d'as-
surances cen orce.

Cette compagniie, a part plusieurs
systèmes très avramtagcux, présente
aussi Un plan d'assuranc(e (le vie à
très bon marché, garanti par unle
police. des plus libérales.

Bonnes offres à do BONS agents.
S'adresser à 13.-V. B13,1NIER,

AGENT GENERAr,
133 Rue St-Pierre,. Basse-ville,

Québec-

PHILIPPE MASSON1
Avocat et Courtier d'Assurances

m. PIHILIPPE ITL4SSON p)lacecles
risques dans toutes les bonnes comnpa-
g-nies d'assurance contre le FEU, contre


